
UN BUREAU FRANÇAIS AU-DELÀ DES ALPES.                                                                                         De Louis MERMIN 

Le Tunnel du Mont-Blanc fut inauguré le 19 juillet 1965 par le Général De Gaulle et Giuseppe Saragat, le président 

italien. Quel rapport avec la philatélie ? Les deux pays ont émis un timbre pour célébrer l’évènement.  

 

Mais l’histoire ne s’arrête pas là. La circulation des personnes et des marchandises devait être soumise à un contrôle 

douanier. Il fut décidé que les services administratifs (douane et police des frontières) seraient installés sur la plate-

forme du tunnel côté italien car l’accès était plus aisé que du côté français. Les bâtiments furent donc construits sur la 

commune de Courmayeur et plus précisément au hameau d’Entrèves situé à proximité de l’entrée du tunnel. Les 

services de la douane française, bien qu’installés en terre italienne, devaient, en permanence être en relation avec la 

France. L’importance du trafic entraînait la nécessité d’établir une liaison postale.  

   

    Entrée du Tunnel du Mont-Blanc à la fin des 

années 60.  

L’agence se trouvait dans le bâtiment gris clair 

situé entre les deux voies de circulation. Il était 

occupé par les services des douanes, les bureaux 

des transitaires et les services vétérinaires.   

 

Le 15 mars 1967, une agence postale à gérance 
gratuite fut mise en service dans les locaux de la 
douane française qui pouvait alors former une 

minuscule enclave en territoire italien. Cette agence n’était pas ouverte au public. Relevant du bureau de recette de 
Chamonix, l’agence utilisait un timbre à date de type A9 libellé :  
    74 -  ENTREVES-HAUTE-SAVOIE 



 
Les Valdotains (Courmayeur est situé dans la région du Val d’Aoste qui jouit d’une certaine autonomie) ne se sont 

jamais offusqué d’une telle situation. Cependant l’ « annexion administrative » d’Entrèves et son rattachement 

postal à la Haute-Savoie prit fin le 30 octobre 1971.  

 

Cette situation originale a eu un précédent. En 1875, MONACO se vit attribuer un timbre à date au type 17bis, libellé 

MONACO ALPES-MARITIMES. La réaction monégasque ne se fit pas attendre et le timbre à date disparut au bout 

d’une quinzaine de jours. 


